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La Cle d'Imprimerie du Nord,

God Savethe Queen
Hier, dans tout l'empire britan-

nique, c’est-à-dire dans les cinq
parties du monde, on a célébré le
quatre-vingt-vnième anniversaire
de la naissance de notre Très Gra-
cieuse Souveraine. Dans un mois,
la Reine Victoria atteindra la
soixante troisième année de son rè-
gue.

Dans notre petite ville, on a vou-

lu lui payer un tribut d'hommages
et de vénération. Tous nos conoi-
toyens étaient en liesse et hier soir,
nos deux fanfares, l’Union Musica-
le et la Fanfare SL Jérôme, ont ren-
du untrès joli programme musical
A leur estrade respective. Le ca-
non s'est fait entendrs, comme aux
jours de grandes fêtes religieuses
et nationales et le: drapeaux flot
taient sur tous les principaux édi-
fices de notre ville.

À St-Jérôme, on est beureux de
vivre sous le glorieux drapeau an-
glais et nous souhaitons que Dieu
nous conserve encore longtemps
Sa Gracieuse Majesté la reine Vic-
toria.
God Save the Queen!

Restons chez nous |

M. le Rédacteur,

On constate depuis quelques

temps qu’un certain nombre de nos
compatriotes quittent leur pays
four aller chercher fortune dans
la Nouvelle-Angleterre, attiré par
une soi-disante augmentation de
talaire, dans les filatures et les

waisous de commerce.
Grande erreur, car il y a déjà

trop de monde là-bas. Les person-

nes qui disposent Je quelqu'in-
fluence devraient se faire un devoir
de diriger nos cultivateurs vers lee
bonnes terres du Dominion, en les

mettant en rapport avec les divers

bureaux de colonisation des gou-

vernements ou du Pacifique Cans-
dien. Ausei ceux qui désirent se

procurer de grande étendue de ter-

 

  

 

Jen général:4 part l'exploitation

re, à bon marché, pour y établir

leurs enfaute, ceux qui ont goûté à

la vie des villes ou qui reviennent
des Etats Unis st qui déeirent ee li-
vrèr à le culture facile et payante,
devraient être mieux renseignés.
Dana la Puissance, il y a encore

de très bonnes Lerres ouver'es à
l'agriculture pour ceux qui ne pos-
sèdent que de petits capitaux et
qui ent la volonté de travailler.

L'abondance d’un travail bien
payé en dehors de l'agriculture,
rend plue facile l'établissement du
colon.
Non seulement le colon peut ga-

gner de bons gages en hiver, dans
les chantiers de bois et mines, mais
il peut réaliser de l'argent comp

tant toute l'année en travaillant
pour sou propre compte aux indus-

tries suivantes : couper et char-

royer du bois, écorces, rails de che
mins de fer, piquets, poteaux de
telégraphe, bois de pulpe, travail

ler aux chemins et ponts du gou
vernement, etc.

L'indépeudance peut être acqui-
8e plus vite là-bas, par un pauvre
homme qu'il ne pourrait l’obtenir
ailleurs.

Il y & en outre une grandevarié
téde produits dans l’agriculture

de l'industrie laitière et l'élevage
des animaux. Ces terrains présen-
tent des avantages qui ne peuvent
8e rencontrer que dans peu de lo
calités.

Le rendement, par acre, des
principales récoltes des terres du
Nord Ouest canadien et Nord d’On-
torio, excède de beaucoup les plus

fertiles des Etats-Unis.
L'avantage d'avoir des combusti-

bles et des matériaux de conetruc-
tion À bon marché, fait plus que
compenser les désavantages du dé-
frichement.
Le paye est p'us près des grands

marchés du monde et possède des
communications sans rivales, soit

par esu soit par chemin de fer.
Le climat eat tempéré et il y &

absence complète de maladies épi-
démiques. De fait il n'y a pas de
pays plus ealubre sousle soleil.

Les terres du Nord-Ouest, tant
de la province de Québeo, d’Onta-
rio et du Munitoba peuvent facile-

ment donner asile à des milliers
de oultivateure, de mineurs et d’in-
dustriels de tous genres.

Le pays vorsède tous les avanta-
ges ot toutes les qualités nécessai-

res pour le rendre attrayant et ap-

te à constituer un chez soi pour

une race progressive.
Les qualités du terrain lui-même

sont prouvées par l'expérience de

ceux quil'ont colonisé et qui con-

tinuent À l'exploiter.
Iln'y a plus aux Etats Unis de

terrains gratuits ou homesteads, ni

même à bon marché, ils sont tous
entre les mains de grandes sociétés

et apéculateurs qui ne s'en dépar-

tiesent qu’à des prix excessifs et
plus queleur valeur.

H. E.P.

Bt-Jérôme, 22 mai 1900.
———

On demande des Agents

  

Vous remarquerez dans oe nu-

méro la grende liste de cadeaux

que nous donnone gratuitement

avec commande par la malle de

81.00 ou 82.00.de thé ou café, eto.,

de différentes valeurs, pour 60

jours seulement, ou jusqu’à oe   
qu'un agent soit nommé dans votre

district. Nous donnerone à vos pra
tiques ou à vos amis chaquearticle
mentionné dans la liere de 81,00 ou
82.00 et si vous voulez solliciter
quelques amis et former un club
de commandes et nous envoyer 25
commandes de $1.C0 ou 82.00, ou
15 commandes de $2.00 chacune,
nous vous ferons cadeau d’une
montre solidement plaquée en or,

boîtier fermé, garantis tenir le
temps, & remontoir et sur diamante,
richement gravée, dessin artistique
—pour dames ou messieurs.—Cet
extra sera pour vous-même, vous

le recevrez gratuitement comme

prime pour avoir fait connaître nos
thés, etc. Faites une commande
d'essai. Agents demandés, salaire
et commission.

GREAT PACIFIC TEA CO.,
1464 rue Ste-Catherine,

Montréal, Qué.
 

NOM PROPRE
Le BAUME RHUMAL es justement

appelé ie grand remède français li guérit
toutes les affections de la gorge el der pou-
mons —83.

————e-e——

Colonisons!
M. te Rédacteur,

Pourquoi le Canadien-frangais
s’est-il dirigé vers les Etats-Unis,

plutôt que vers le fertile Nord-
Ouest du Canada ? Il vint un mo-
ment od les families patriarcales
de nos pères se sentirent à l'étroit
dans les limites de leurs paroisses
et l'essaimement des Canadiens-
français commençs : au lieu de se
diriger vers “une autre partie de
notre Canada", ce fut vers les Etats
de la nouvelle Angleterre qu’essai
mèrent nos compatriotes, nos frè
res. On cite des villes américaines

qui contiennent plus de 20,000 de
nos compatriotes.
Le canadien, né de parents agri-

culteurs, aurait eu plus d’avantages
à fonder de nouvelles paroisses

dans les plaines baignées par les
rivières des territoires de l'Ouest
qued'aller s’étioler dans les fabri-
ques de la Nouvelle-Angleterre. On
alia dans l'Amérique” pour y
trouver un frère, un cousin, un

ami et finalement le drainage de
vint une véritable émigration de
plus de la moitié de notre race.
Depuis que la construction du

chemin defer du Pacifique & réuni
les deux grands océans, sans tre d

la portée de Montréal, les plus fur-

{iles plaines du monde entier sont

d'un accès comparativement facile

Le canadien forcé de s’expatrier

ou désireux d'améliorer la condi

tion de es famille et d'assurer l'a-

venir de ses enfants, peut le faire

sans sortir de son pays et sans al-

ler enrichir les Etats-Unis, par son

travail.
L'Ouest Canadien est assez vaste

pour y fonder des paroisses abso-
lumentfrançaises, sans craindre le
voisinage des races étrangères à la

nôtre. Il ne faut qu'un bon curé

canadien comme M. l'abbé M. Pou-

lin de St-Maurice Ass. par exem-

ple, pour grouper les colona, les

soutenir et les encourager pendant

les premières années, et le auccès

est assuré.

M. le chevalier G. A. Drolet,

écrivait dernièrement, lors de son
retour d'un voyage de 1'Ouest.
“ J'ai fais plusieurs voyages à

Edmonton, jolie ville, bâtie sus les

rives pittoresques de la rivière

Saskatchewan, dans le territoire

 

 

 

d'Alberts. J'y ai souvent rencon-
tré le révérend M. Morin, un des
file et plus tard l'émule de Mgr La-
belle, l'apôtre dela colonisation.
J'ai visité chez eux plusieurs co-
lous amenés par M. Morin, dans le
Nord-Ouest. J'ai mangé à la table
de ces courageux fermiers, j'ai
chassé la poule de prairie, dans les
‘’chaumes” de Morinville et la per-
drix dans les bois de St-Albert.
J'ai assisté à la grande opération
du battage des graine, sur le champ
avec des machines 3 vapeur. J'ai
vu les Tonnancour, les Labbé, les
Vérina, les Perras, les Godard, etc,

parcourir les prairies su grand ga-
lop de leurs ‘‘csyousses’* le laseo

au bras, pour rassembler leur
troupeaux, raissant eur les terres

vacantes de l'Etat, ou de grandes
compagnies aux alentours de leurs
“homesteads”. J'ai vude gros fer-

miern, des charges énormes de sacs
"le blé aux élévaieure d'Edmonton,
de Strathcona +t de Fort Saskatche-
wan. J'en ai vu d'autres porter
leur avoine au chemin de fer à
destination des marchés de Koot-
nay et de la Colombie Anglaise. Je
les ai tous vus au marché d’Ed-
mouton, l'air corsu, heureux et en
causant avec eux, invariablement
j'enteudais la même réponse: “oui
moncieur, je suis content d'être au
Nord Oue-t, je n’ai qu'un regret,
c'est de n'être pas venu plus tôt.
Je euis à l'aise maintenant, je serais
riche si j'étais venu il y & dix ane.”
Et ei vous étirz dans votre vieille
paroisse, leur demandais-je ? Com.
ment votre situation comparerait-
elle avec la situation que vous vous
êtes faite au Nord Ouest ? Je ne
pourrais plus vivre sur ma terre,
me répondait un fermier établi

près du Fort Saskatchewan. J'étais
criblé de dettes, il me fallait partir
pour les Etats-Unis. Je remercie
tous les jours Ja Providence et M.
Morin de m'avoir amenéici.”

La terre d'Aiberta est d'une fer-
tilité étonnante, elle donna en
beaucoup d'endroite, au mois de
septembre dernier, cent dix minots
d'avoine par arpent. On peut donc
dire de l'Alberta ce que le distin-
gué curé St Justin, M. l’abbé D.

Guérin, dit du Manitoba : “Son sol
est d'une fertilité i1.comparable,
c’est de la graisse, plutôt que de la

terre.
H.E.P.

Bt Jérôme, 13 mai 1900.

(à continuer)
——2e

‘L'UN COMME L'AUTRE
Une bronchite est la conséquence d'un

rhume neglige. Sile BAUME RHUMAL
guérit le rhume el prévisnt la bronchite,
11 guérit anssi la bronchite déclarée,—E4,

 ——-—__‘"

Envoyé gratuitement par la
malle

Un superbe canif à manche d'i-
voire pour dames ou messieurs, ou
une chsîne plaquée en or, ou une
magnifique paire de ciseaux pla-
quée, ou un riche portefeuille, où
un couteau à beurre en argent ou

une cuillère à sucre, ou cinq feuil-
les de musique moderne et des cen-
taines de splendides nouveautés de
grande valeur (l’espace nous empé-

chant de les mentionner ici) avec
un ordre de $100 par la malle de
nos fameux thés ou cafés, cocoas,
poudre à pâte, chocolats, poivre,
moutarde, gingembre, ete, de 25c

806, 856 et 40c la livre.
Un ordre de $2.00 par la maille

donne droit à deux articles de la  

liste de $1.00 ou § dousaine de
fourchettes solidement plaquées en
argent, ou des cuillères à thé, à
soupe et à dessert, ou à dous. d'as
siettes en granite pour pâtés, un
grand plat 4 sauce, une bouilloire
à confiture, ou une magnifique

théière ou cafetière. Tous pesarti-
cles proviennent de la fameuse fa-
brique de Davideon. A votre choix.
Une seule commande vous con-

vaiucra de leur qualité exception-
nelle et économique. Nous deman-
dons des agents. Envoyez des ee
tampilles pour vous procurer votre
grande liste de prix. Korivez-nous.

Choisissez vos prix, ou nous les
choisirons pour vous. Une com-
mande de 8 ou 4 lbs de n'importe
quelles marchandises : $1.00; 6 et
81bs: 82.00. Mentionnez-nous ce
que vous avez besoin, soit de thés
ou de cafés ou toute autre chose.

GREAT PACIFIC TEA CO.
1464 rue Ste-Catherine,

Montrésl, Qué.
—Ee

La Rivière des Français

M. le Rédacteur,

Votre correspondant vient d'a
voir une entrevue avec M. L. O.
Armstrong, de retour d'un parti
d'exploration, en charge de M.
Thos. Southworth, directeur de co-
lonisation du gouvernement d'On.
tario. Ces messieurs ont parcouru
pendant huit jours ls section de la
rivière des Français, tant à pied
qu'en canot d’écorce, sur une lon
gueur d'au-delà de cent milles par
cinquante milles de largeur. Ecou-
tons plutôt M: Armetrong:
Poar au-delà de quatre siècles la

rivière des Français, du lac Nipie
singue, sur le chemin de fer C.P.R.,
à la Baie Georgienne, n été la
grande route des voyageurs de
Champlain, les Pères Jésuites ot les
traiteurs de la North West Fur Co.
et de la Cie. de la Baie d'Hudson.
Il est question maintenant de con-

vertir cette rivière en canal, et for-
mers partie du grand projet du ca-
nal Lac Huron, Ottaws et Montréal.

Il aurait paru absurde de parler
de coloniser, sur aucun côté de la
rivière des Français, au voyageur
ordinaire, qui à navigué en canot
d'écorce entre ses rivages rocail-
leux et pittoresques; cependant,
la vallée de la rivière des Français
sera bientôt marquée par plusieurs
villages florissants et quelques vil-
lea de bonne grandeur, dans l'ave-
nir. La rivière des Français n’est
pas, à proprementparler, une riviè
re. C'est plutôt la continuation du
lac Nipireingue, daus sa partie cou-

verte d'ilots entre la Baie Geor-
gienne et le lac Nipissingue lui-
même. Il y a peu de différence

de niveau, entre le lac Nipissingue
et le lac Huron, mais suffisamment
pour donner plusieurs pouvoirs

d'eau d'une grande valeur.
La meilleure pinière que oe par

ti d'expérience ait vu depuis plu-
sieurs années, a été trouvé sur cette
partie connue comme la Réserve
Dukis, et là commeailleurs, ils ont
trouvé, à moins d'un huitième de
mille de la rivière des Français,
auquel est attaché tant de faits his-

toriques rapportés dans notre his
toire du Canada, là on y a trouvé
de magnifiques terrains onduleux
couverts de beau bois franc tel que
érable, mérisier, hètre, entremélé
avec un peu de chéne rouge, bois

 

coup de bonne terre dans la partie
ouest du lnc Nipissingue.

Il y a un bon marché pour tout
ce bois, et nous le recommandons &
inspection de tout futur colon. qui
connait la valeur actuelle d'une fo-
rêt vierge. À ceux qui sont un peu
craintifs, moine courageux ou man-
quant de musoles, je leur dirai,
qu'il y a près de la rivière une large
section de beau terrain aur lequel
le feu a détruit presque tout le bois
et très faoile à faire,
La rivière des Français (French

River) est facile d'accès par le che-
min de fer C. P. R. jusqu'à Stur-
geon Falls, et de là en canot d’é-
corce, ou en petit bateau à vapeur,
jusqu'à l'embouchure de la rivière
des Français, et ensuite en canot.

Après avoir terminé notre explo-
ration sur la rivière des Français,
nous nous eommes rendus à Desba-
rats, 29 milles à l’est du Sault Ste-
Marie, pour examiner une grande
étendue de bois-franc de 7 à 15
milles au nord de cette station.Nous
avons trouvé là une autre grande

étendue de bonne terre. Il y n
dans cette section plusieurs pou-
voirs d'eau d’une grande valeur, et
un bon marché pour toute espèce
de bois. Il y a un bon chemin qui
conduit à un mille de ce bois.

Il y a aussi plusieurs mines de
cuivre qui viennent d’être ouvertes
à l'est et à l’ouest de Débarate,
dont deux sont maintenant à ex-
pédier du minerai aux fourneaux
du Sault Ste Marie. Cette section
est certainement une section d’a-
venir, ce sera le Colorado Cana
dien.

H. E. P,
—e

PAS D'HÉSITATION
Rntre tous les remèdes contre les affec-

tions de la gorge et des poumuns, la seul
vraiment efficace est le BAUME RU-
MAL-—61.

Ls. PERODEAU
TAILLEUR

~ Barisss Mon —
Rue St-Georges —
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BOULANGER _
 

dresser au soussigné qui a une bow
langerie à vendre.

F. BROSSKAU,
5.5003 1s Huberdeau, Qué.
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Nouvelles de Saint-Jérôme

Mme J. J. Grignon, de Ble

ficholastique, était dans notre ville

hier, on visite dans sa famille.

—Hier matin, us convoi d'exour-

siounistes en route pour Labelle,

est passé dans notre ville. Il y

avait huit chara boudés de vuya-

gours.

—La collecte pourl'érection d’ua

autel à St-Amable, & rapporté la

jolis somme de $68 00.

—Mororedi prochain aura lieu la

lère oommuuion des enfants de la

ville ot de la paroise. Au-delà de

cent cinquante enfants ont passé

avec sucods les examens prépara-

toires.

—Choix extraordinaire d'objets

de piété, livres de prières, chape
lets, médailles, image, etc, pour

la lère communion, en vente aux

plus bas prix de le ville, à La

Pharmacie Fournier. Alles visiter

son maguifque assortiment avant

de donner vos commandes ailleurs.

—M.J. À. Beaulieu, avocat, de

Montréal, rers tous les soirs à St

Jérôme, pendant la belle saison.

—La (empérature qui s'était tou-
joure tenu au froid jusqu'ici,
beaucoup changé. Hier, il à tait
une véritable journée d'été. Nos

rues sont maintenant toutes ombra-
gées et les champs des alentours
sont du plus beau vert.

—Hier après-midi, à 4 heures,

ont eu lieu les funérailles d’un en-
fant de 5 ans, l'atné des file de M.

Wilfrid Martin, qui demeure dans

le haut de la ville.

—M. et Mme Itsweire, de Mont-

réal, sont venus dans notre ville

hier.

—MM. Nantel, Lachaine, Lavio-

lette, Marchand et Lachapelle sont
revenus lundi dernier de leur ex-
cursion aux laos Chapieau ot des
Mauves. Ila ont pris quantité de
belles truites.

—-M. J. D. Goay, secompagné
d’un commis voyageur de Peterbo-
ro, Ont., sont allés au lac Kilkenny,
À St-Hippoiyte, mercredi dernier.
Ile sont revenus vendredi avec 46
belles truites grises, dont plusieurs
pessient jusqu'à neuf livres. Ces
messieurs ont fait de nombreux
jaloux, entrautres, un certain ar
tiste-pécheur, mûni d'engins de
pêche patentés, qui n’a réusei qu'à

ne prendre que quelques menus fre-

tins.
M. Guay doit repartir dimanche

avec MM. Nantel, Lachatne, La-
chapelle et autres, pour le lac Oua-
reau, à Bt-Donat.

~M. Jos. Bisson, bo‘icher, qui
était retenu chez lui par la maladie
depuis plusieurs semaines, com-

mence à prendre beaucoup de
mieux.

—Le conseil de ville a siégé
mardi dernier, sous la présidence
de M.le pro-maire Bélanger.

Il à été résolu de demander im-
médiatement des soumissions pour
le parachèvement du nouvel aque-
duo suivant les plans déjà adoptés
à la dernière séance du conseil.
Les soumissions seront reçues jus-
qu’à sept heures p. m. le ‘jeudi, 7
juin prochain, au bureau du secré-
taire-tréeorier, M, Ed. Marchand.

—Nous venons de recevoir le
dernier numéro du Ladies’ Home
Journal, publié par Curtis Publish-
ing Co, de Philadelphie. Ce jour-
Dal est des plus intéressants pour
les dames. On s'abonne directe-
ment en s'adressant à l'adreese plus
haut indiquée. Prix: un dollar
par année.

—Le concert organisé per le
Théâtre de la Gaieté, promet d'a-
voir un succès sans précédent. Les
billets se vendent très rapidement
et on espère avoir saile comble.
“ Durand & Durand ”, qui est à

l'affiche, eat une comédie que tous
voudront entendre. ‘* La Revue de
Fin d’Année *, que nous devuns à

la fine plume de M. Jeau B. B. Pré-
vost, est aussi our le programme.
Il n'y à pas un seui de nos conci-
toyens qui voudrait perdre l'ooca-
sion d'entendre une œuvre qui est
certainement appelée à avoir un
fromense suocès.
Un de nos principaux marchands

tion de fermer son magasin à huit

heures mardi soir, afin que tous vos
commis puissent assister À celte
séance. Ii serait à désirer que l'ex-
emple de ce marchand fût suivi
par tous ses confrères.
Nous publions daue une autre

colonne, le programme complet de
celle séance.

—Les savons COPCU et Ulycéri-
ne-(loudron, de la maison N. Fulr-

banks, qui sunt en si grande vogue
aujourd'hui, sont vendus exclusive

went par la Pharmacie Fournier.

Magnifiques gravures données en

prix.

—Avez-vous perdu l'appétit? Al
lez chercher une bouteille d'Eau
Purgative 4 clies le Dr C, D.
Longpré. Pharmacien.

A VENDRE.—Uu maguiâique bi
eycle presque neuf, d'uue des tuvil-

leures fabriques canadiennes. Prix
wès base. B'adresser à nus bureaux.

— Départemuent d'articles d'opti
clen à La Librairie Bt-Jérôma, près
du marché. Vue essayée gn tuite.
ment. Lunettes, lorguous chai
nes, grande variété à La Librairie
Bt-Jérôme, près du marché.

—Ii ne faut pas oublier que c’est

à la Phartnacie Fournier qu'on

trouve l'assortiment le plus varié
de pipes, tabacs, cigares et cigaret-

tes, aux plus bas prix de la ville.

TAPISSERIE JOB
à

La Librairie St-Jékose, près
du marché, à 3 cta. la pièce. Un
lot seulement. Qu'on ee presse.
Ridesux en toile (blinds), vrue-
meuts de fenêtres, etc.

—Voulez-vous vous purger sans
coliques, saus douleur et saus
dre votre temp? Demandez alors
l'Eau Purgasive Agendu chez le Dr
Longpré.

—M. 8. G. Laviolette nous prie
d'annoncer qu'il est maintenant

prêt à prendre des ordres pour
l’approvisionnement du charbon.
Ceux qui veulent profiter Jes bas
prix feraient bien de donner leurs
commandes de charbon pour l'hi-

ver dès maintenant.

à-M. I. A. Leduc, marchand-
tailleur, & le plaisir d'annoncer
qu'il vient de recevoir un nssotti-
rent complet de (weeds anglais,
français et canadiens, pour habille
ments de printemps, ainsi qu'une
grande variété de chapeaux des
meilleurs qualités, aux prix les
plus bas de la ville M. Leduc
tient aussi toutes mortes d'articles
pour hommes, tels que chemises,
cols, cravates, manchettes, etc.

—R. CASTONGUAYattire l’at
tention du public pendant ce moie
sur les lignes suivantes: Tapis et
Prelarts de tous les gebres et prix :
Hardes faites, Habits en serge noi-

re pour les enfants qui font leur
première communion, Tweeds im-

portés, coupe garantie. Chapeaux,
Chaussures, Cols, Chemises, Mati-
nées, Etoffes à Robes, Soies, Cha

peaux pour Dames.

Avez-vous mai aux cheveux ?
Avez-vous veillé trop tard hier
soir? Avez-vous le ? Prenez
un Verre à vin d'Eau Purgative
Agenda cher le Dr Longpré. Seu-
lement 26 cts. 1a bouteille.

—MIle Georgiana de Montigny,
modiste, a le plaisir d'annoncer
qu'elle se tiendrs à la disposition
du public pour la confection de
Robes, sous vêtements, et lingerie
de toutes sortes. Prix très bas et
eatisfaction garantie. Près de la
gare, en face de la résidence de M.

Ed. Rodier.

—Pour votre ménage du priu-
temps, profitez du choix du grand
assortiment de TAPISSERIES pro-
venant des meilleures manufactu-
res de la province de Québec et
d'Ontario. Il y en à pour tous les

goûts et toutes les bourses, de 8 ct«
en montant. Auesi ua magnifique
choix de (blinds) rideaux en toile,
ornements de fenêtre, etc. de tous
les prix. Bicycles d'occasion, id
ces et artioles pour leur réparation.
Bons commis à la disposition du
public, à LA LIBRAIRIE ST JE-
ROME, à côté des bureaux du no-

taire Parent.
—————Ee—

Nouvelles de St-Sauveur

—Le |1 de ce muis, l'épouse de
| M, le notaire Chevalier & donnéle
‘jour à unfils.

 

nousdisait hier qu'il avait l'Inten- | Parrain et marraine, M. F, Bour-
don et Mlle Alice Forcheron de

Moutréal.

—Le 14, l’épouse de M. F. X.
Clouthier, marchend, une fille.

Parrain et marraiue M. Wilfrid
Clouthier et Mlie Alexandrina Au
bry.

Félicitations.

— Un déploraile accident est ar-

rivé à la Cie. de Montfort, la semai-
ue dernière, une de leurs loçomo-
tives est tombée À bas de la table
tournante, à lu jonction, d’une hau-
teur des à V pieds Le pivot de

le tible était défectueux depuis
quelque temps, et ce jour-là la pe-

santeur de lu locomotive fit brieer
ve pivot et la machine versa.

Le chauffeur pût sauter sans au-
can val, mais l'ingénienr, un M.
Wood, towba à son poste. Lu ine
tant on Je crOt wort, écrasé ou
ébouillanté, maispar un prodige,
il parvint à sortie de desrous les

décombres et se fit conduire à l'hô-
tel Lieaulieu, où on appela le Dr
Fontbrisnd. Quoique couvert de

conlusionéet sui ffrant de bleseures
internes, M. Word est avsez bien au-

jourd’hui pour vaquer A res occu
patione. On croyait (et les em-
ployés du C. P. R. l'assuraient) que
cette locomotive serait plusieurs se-
waines dans cette position, ais
grâceà l'évergie et au travail de M.
le gérant, quelques jours après l'ac-
cideut, ls machine délabrée était

rendue à Si-Kauveur aux ateliers
de la Cie.

—M. Thomas Montbriand, srri-
meur de Montréal, a fait l’acquiaie

tion dela terre de M. Damien Char-

ron.

—Jeudi, le 10, la dame de M. J.

H. Chasles de Montfort invitait
quelques aiis à fêter l'anniversaire

de naisance de sou mari. De Ste

Sauveur, M. T. Rhéaume, C. Bros-
seau et leurs épouses et madame
E. Brosseau e’y reudirent. M. le

notaire Chevalier, F. X. Clouthier
et le Docteur ne purent y assister.
Il y eut présentation d'adresse, de
cadeaux, et amusements jusqu'au
jour.

—La compétition augmente à
St Sauveur. Nous avions 3 mar-
chands de fleur et aujourd'hui M.
Prosper Leblanc commerce la vian-
de. Servia à noa portes 8. v. plaît.
Les prix diminuent, bonne aubaine.
On se croirait à la ville, quoi!

—Mercredi, le Notaire, M. Garon-

che, M. J. E. Beauchamp et le Doc-
teur ont fait une excursion de pé-
che au lac Marois. Nous avons
été heureux de constater leur bon-
ne chance. Croyez-douc, 17 belles
truites grises !

Et combien en ont-ils échappé! ! !
Elle prenait l'appât si mollement,
cette eatanée truite.

Allez dire après cela, qu'il n'y a
qu’au lac Rond, où il y a de la

truite.

—Un autre triste accident est

arrivé aur le chemin de Montfort,
samedi dernier, M. J. C. Pichelte,

conducteur, 4gé de 30 ans, est tom-
bé en bas d’un wagon en deca de
Montfort. On arréta le train, les

employés alièrent chercher leur
compagnon qui était dans un état
comateux, s'étant fracturé Ja base

du crâne et souffrant de plus de
blessures internes.
On l’emporta à 8t-Sauveur cu il

résidait avec son beau-père, M.
Godefroy Chapleau. On manda
en toute hâte le Dr Pontbriand, ce-
lui-ci jugeant le cas désespéré fit
mander le prêtre Mais malgré les

soins du médecin, le malade ne re
couva pas connaienance, et s’étei

gnit dimanche soir, 27 heures après
l'accident.

Mercredi matin on chants son

service à l'égliee et sa dépouille
mortelle fut reconduite à Montréal,
lieu de l’inhumation. M. Pichette,

aimé de nes supérieurs et de ses
compagnons ne complait que des
amie. Il emporte avec lui les re-
grets de tous ceux qui l’ont connu.
A la famille Chapleau, à la fe-

miile Pichette et à ia veuve éplorée
nous offrons nos condoléances.
M. le coroner Migueault n'a pas

jugé à propos de tenir une enquê
te.
 ae.

—Si vous voulez vous purger,
sans coliques, sans douleur, prenes
l'Eau Minéraie Purgative Agenda.

  

| Dr STACKHOUSE, DDS, LDS
CHIRURGIEN DENTISTE

Sera à l'hôtel Beaulieu, à ft Jérô-
me, le second lundi «de chaque mois
et y demeurera jusqu'au mardi soir.

Dents extraites sans douleur,

sér-Daux jours par mois soulemen 6

 

Técéruone 39. CH (3, LaukiLg, PROP.

HITEL VICTORIA
SAINT-JEROME, P.O.

Liqueurs «| C-gares «de choix.

Cuisine de premier or ire.
Magaitiquas Salles l'Échastuillons pour

las Comnus-Voyageurs.
N30)a

 

A. AUGER
Horloger et Bijoutier pratiHET1 2080 Ave MontBa,

MONTREAL,
M AUGER vad of répare les sssteu-

ner ts Je musique du loutss gortes, Agent
de la e«lèbre Maison Sadeo, de Parté quur
justrume ts de taufares. lorurs ob arg *h-
ture & Lis has prix ,

Corresportance soblicilée

 

La Cie. d'Assurance Mutuelle
Contre le Feu

de la Cité de Montréal

DRPARTHMERT D'ASSURANCE A IAUX

FIXKS, BANS MUTUALITÉ,

Établie on 1839,

AVR

Renouvrllements d'Avril der-
ner

Nouveaux risques
$138.66 1.00
209,750 VO

$348,413 ue

l’rimes aux taux ordinaires sur T7
$ 410663

“wow

 

ces risques
Primes vhargéos par la Cie sur

ces risques 2,734.09

Economisé par nos assurés «fu
sois $ 1,372.54

Ecunotmisé par nos assures fu
présent exvreice 13,109.92

Saint-Jérôme est placé dans la classe L
avec 0 pour crut de radu. lion, faisant
ane difference de 25 & 35 pour cent sur jes
laux des auires compagires.

J. B. LAFLEUR,

Secrétaire.

ALP. A. LAVIOLETTE,

JOSEPH EANEST BAYNET, ,
ur.

WILLIAM COURTLANOT PALMER,
Bocretaire.

— LE FREDIT DU NORD --
Agente d'immeubles ot Gourtiere

 

UGérance de successions. Location de maisons, de bureaux, etc.

Achats, Ventes et Echanges de propriétés. Achats et Ventes de fonda
de commerce, d'obligations, etc. Bullets escomptés. Prête aur hypo-
thèques ou billets à ordre. ‘Taux spéciaux aux œunicipalités, aux fa-

briques et aux municipalités religieuses. Collection de comptes, de

 

Comores.43-44. 20 RUE 8T-JACQUES, Bâtisse Rov.

rnin MONTREAL.

N. LECLAIR THE “BEST”
Tailleur

Ruz Ste Marie Sr JEROME

(Près du Pont de Fer)

EES
A VENDRE

Un emuacement dans ls centre de la
vile de St-Jerome, avec Maison à deux élu-
ges, contenant quatre logemæ+uts, avec
toutes les dépendances néc ssairès.

‘Toutes les bâ‘issve sont nenves
Les loyers rapporteut aujourd hui $19.01

par mois.
Conditions facils. B'adresser & Théo.

dore Grignon, St-derôme.

To PATENT Good Ideas
may he secured
ouraid rend,

THE PATENT RECORD,
Baitimers.

  

 

FIERL FACIAS DE TERS,

Cour de Cireudl, dans el pour le comté de
Terrebonne.

District de Terrebonne,

LAMPES A GASOLINE
La luruière la pluséeu-

uotni«pue, la plus puis.
sante du monde.
Fait et brule son pro.

pre les lampes sont portatives. Pr
soi de tuyaux, de fils ou de machines à gaz,

Une luvuière parfaitement blanche, régulier
puissante, et acceptée par toutes les assurances

100 Chandelles 20 heures pour 5 cts
Pas de mèches à arranger, pas de fumée,

pau d’odeur. l'as de cheminées à nettoyer.
clairage supérieur à l'électricité, l'acelylène,

ou l'huile de charbon. '
L'économie de l'éclairage sauve le prix des

lampes en trois mois.

À VENDRE PAR

The Modern Light
2116 Ste-Catherine,
MONTREAL.

Ageuts demandés,

    

  

$. G. LAVIOLATTR, Agent, SAINT-JEROME.

Sainte Febolissique, savoir : | a
NO i. I

BAN-BAPTISTE GUAY, Demandeur ; |EYALgal]

contre JIKAN BAPTISTE RICH SR,
Delendeur, savoir:

10 Le lot numéro six cent tra te-neat
(Na 649}, des pan +0 livre de renvoi ofi-
ciuls de la paroisse de Saint-Jerôime, «ut

district.
2 Le tot numéro six cenl quarante et

tn {No 641}, «es plans et livre de renvoi
susdits at [as dépendances,

l’our être vendus à la porte de l'église |
puroissigie du la parcisse de Naunt-Jérôme,
en la ville de Saint-derôme, dit district, le
SIXIEMEjour de JL IN prochain, à DIX
heures “te l'avant-mili.

LAPOINTE & PREVOST,
She if,

THEO, GRIGNON,
Hu

Bureau du Sherif, 

 

inc.raliies, Les bourdonnements d'oreille cessent immé-
diatement. Décrivez votre cas. Examen et conseil
gratis. Vous pouvez vous guérir chez vous À ut
Coût relativement bas, 50 La Salle Ave.

Ci: :

 

 
 

 

Agent pour Si-Jérime et les environs. Nainle-Scholastiqur, ler mai (900. Wr. Balton’s Aural institute, ICAGO,ILL.

Théatre de la Gaicté (Salle du Marché) - - - - Saint-Jérome
 
 

Grande S

Tu JorLy Traps, marche. ...
    

Marky Go Roun, ouverture.

L'UNION MUSICALE

épicier, à l’assy.

M. BR, Aimé Tison

L'UNION MUSICALE

Duraxy, avocat, à Paris.

“ImpassioNED DREAM" valee

L'UNION MUSICALE

Ile Acte —Un cabinet attenant

Portes ouvertes à 7 heures p. m4

PROGRAMME:
PorESmgtpunent

Est, Asca

+. F. BEYER

Dutand & Durand |
Comedievaudeville en 3 actes

Ter Acte.—Un salon chez Arpert Durann,

Miix YVONNE Parin

“LA CANAMESNNK” polka, Solo de cornet,
E. Descamps

Ile Avri.—Un cabinet de travail cher Ainknt

d'Assises, ot se déroule I'affuire Tapotard.

Le châtiment de Dunaxp, Pépicier,

TIRAGE ET PRESENTATION DU PRIX.

“He-1a Hera” cake-walk,.........LAurENDEAU

Revue de Fin d'Année

Donnée par le THEATRE DE LA GAIETE

æ— Au Bénéfice: de. l'Unién-(usicdle-dé.SI-Jérôme:

9 Mardi, 1e 20 Mai 1900 9,

oirée Dramatique et Musicale
aa
 

——-lLever du rideau 3 8 heures”

 

J. Rusas

4 la cour L'em

Un colon
 

BURAND & Du
regsFM

PERSO
Coquardier.….0.
Albert Durand, épicier en gros

Barbatier, huissier
Théodore, garçon épicier

Charvet, domestique.
Mme de la Haute-Tourelle

Mlle Javanon..
Clarisse, bonne

Je compère
La commère .… .
Le Cercle St-Antoine.
LE NORD coveevinnenne
L'AVENIR DU Norn,
Le député .

isonneur..
La fabrique …. … .
L'aquedue en bois.
L'aqueduc en fer.

 

 

RAND

NAGES:N
M. Henri Rolland

M. R. Aimé Tison

Albert Duranci, avocat célèbre, sun cousin
M. Jean Rolland

Paquerelle «de Clos-Vougent
M. Alexandre Mon

vencaunes M. Emmanuel Filion

M. Jos. de la Durantaye
M. EustacheSinclair

Mile Annette Lapointe
Irma, sa fille...........Mlle Ori-e Deschaimnbault
Louise, fille de Coquardier, femme «d'Albert

Mlle Marguerite Lapointe
..Mlle Yvonne Pepin
Mlle Eve d’Adam   

CIREVUE DEFIN D'ANNEE==2
PERSONNAGES:

«oo ..... M. R. Aimé Tison
Mlle Annette Lapointe
M. Jean B. B. Prévost

.M. Firmin Kirouac
.... M. Goodfellow
M. Julen Simon

M. Henri Rolland
.. Mlle Marie Lapointe
.M. Pascal Lafuntaisie
weM, Jueuh L'Anueau

M. Charles Doucet

 

  

 

   

   

 

  

 

 

Inauguration des nouveaux décors, que tout
le monde voudra aller admirer.
électrique perfectionnée.
pur M. Jos. Ponton de Montréal.

Installation
Jestumes fournis

Comédicerandeville en vn acte, de M. Jean BR. Be

d'révost

Tux WarcuMas, marche... ...

Vive la Canadienne Gud eave the Queen

«eeSHERMAN   ADMISSION GANER LY, 25 (ts, - - EMFANTS, 10 (ta
Chaque billet numéroté donne uve chance

au porteur de gagner un msgoifique prix de
la valeur de citidollars, qui ert exposé dans
led vitrines de la Pharmacie Fournier.

IlÏ aura des sièges pour tout le monde.
Rendez-vous à l'heure indiquée.
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   UN FAIT HISTORIQUE.
—

En 1469 le roi

LOUIS XI
fut atteint d'une maladie de lan-
peur, il devint nerveux et dés
ile, vow yeux perdirent de leur

état et devinrent morues, Le
maigreur et la plleur mae
quésent won visage d'habitude
visyonnant de nenté, l'énergie et
la force conmençaient à man-
quer lorsque un de ges courti-
siens, le comte de St-Michel,
étant propriétaire d'un vignoble,
qui depuis est devenu célèbre

     

        

      

            

   

   

   
par tout le monde entier, luiLOUIS XI ; ; ;offrit un vin très riche prove-

gant d'un sol ferruggineux, courir midnlenast sous le nom de
x …  

  
Suivant alors le
quelques tempe ef fut complétement que rit. .

Le Vin St-Michel qui se vend aujourd'hui dans le commerce provient
du même visgnobte et contient les mêmes propriélés reconstituantes que
celui offert au roi Louis XI et à quiil dut sa guérison,

PHPHHHHHHHHHHHHSLHL

 

 

MANITOBA1 ETATS-UNIS
 

Un pays ayant d'aussi bons terrains que le MANTTOBA ne devrait
plus en avuir à concéser? Mais heureusement que son étendue est im-
mense et que ss colonisation ne date que depuis peu. On peut encore
s'en procurer à bon marché et même gratuitement

M. Wm. Fuiton, qui possède une ferme de 1,200 acres à 9 milles du
Portage la-Prairie dit:

Je auis arrivé au Manitoba depuis 1873. Les récoltes des années
“1885, 1887, 1891 et 1895 furent extraordinairement abondantes. Dans
“* certains endroits, le rendeu:ent du blé était de 50 minota l’acre —peu
* de chamor donuèrent moine de 30 minots l'acre. Dana les années 1857,
** 1891 et 1895, j'ai remé chaque printemps 400 acres en blé, et à chaque
“automne, j'ai battu 13,000 minots. Æn 1891, une piève de terre de 110
“ acree. que j'avais labourée l’été précédent. m'a donné en pesanteur,
“ 5,000 minota de beau blé, que j'ai vendu 76c. le minot=83,750.

** Depuis 1878, continue M. Fulton, j'ai fait jusqu’à ce jour 22 ré-
“* coltes sur ma ferme, et je puis dire que le rendement moyen à été:

“ Blé : 25 minots l’acra.
“* Avoine: 50 minote l'acre.
“ Orge : 35 minota l'acre.”

N.B —Notons ici que les mêmes rendements s'obtiennent sur des
milliers d'acres dans divers districts et toujours sans engrais.

Pour informations, écrire à

L. O. ARMSTRONG,

Agt: Colonisation C.P, B., MONTREAL.

( DR¢ TEZING
Manufacturiers et Entrepreneurs Constructeurs

ST-OEROME, P. @.

TOUJOURS EN MAINSer

Bois de Charpente de toutes dimensions, Rois propare, Jaleusies,

Portes, Chassis, Moulures, Tusrnages, Decoupages, Etc, Etes,

Grand assortinent de menbles da Loutes les qualités et da toustes prix,
Magasin, rue Labelle, près de E. Gibault, ouvert tousles jours jusqu'à 9 du soir.
Toutes commandes envoyées au magasin où à lu manufacture seront exécutres

mrn“iliatyment el à des prix très bas.
l'outes - spèces de bois seront achetées par Monette & Vézina.
Ma. MONETTE & VEZINA, entrepreDnent la construction Je Loutes sortes de bé-

v»ses à des prix très bas 36914

LA

 

 

 

CAISSE_D'ECONOMIE
DES CANTONS DU NORD
ST-IJEROME, P. ©.

Fuit toutes sortes de transactions d'argent. Esrompte le- billets
de commerce et les billets d’encan. Fuit toutes espèces de on! (ctions,
Traites émises sur toutes les parties de l’Amérique. Traites ‘les paye
étrangers encaissées an taux le plus bas. Intérêt alloué sur dépôta,

R. DESCHAMBAULT,
GERANT.

 

 

 

  

 

 

 Catalogue de la Chaussure Slater
Envoyez votre nom et votre adresse sur

une carte postale où venez vous-même et
procurez-vous le nouveau catalogue de 44
pages, “Characteristics.”

Il donne les dernières formes et nodes de
la * Chaussure Slater ”, les représente dans
toutes leurs variétés, dit en quel cuir elles
sont faites et beaucoup de bons avis sur les
chaussures et les picds,

Grâce À lui vous pouvez donner vos commandes par la malle et
avoir l'exacte grandeur,largeurforme,couleur et cuir que vousdésirez
Les ‘chaussures Slater” sont faites sur 12 formes, 6 largeurs, puinie et de-

  

 

$ mi-points, cuits recommandables et couleurs fashionables.
Chaque paire est fuite à la Trépointe Goodyear, porte Is marque de com-

merce,le nom des manufactuziers et le prin étempés sur la xemelle dans un

eadré d'ardoise. 4

J.D. GUAY,seul agent, ST-JEROME

   

 

Léonard & Marchand
AVOCATS

Rue Bre-Juuie, - Sr-Jeuous, P. Q.

JOS. FORTIER

Co Doux-Montegase

— TEL. MAIN 3260. -—

Hox. G. A. Nantes, C IR,
J. A Beavnieu, LL B.
F. Boursonniène, L LL

Naut-l, B:aulieu & Bourbooniere
AVOCATS

Edifice La Prusse, Montnéas.
 

AM, Beaulleu sult spécialement les Cours du
district de Taritoonne,

JULES H, LEUL HN
AVOCA'I.

Bureau : No 1598, Notre-Dame. Moutreal

J. H. LECLAIR
ARPENTEUR

Imperial - Building,
wo MONTREAL...

S'oceupers comme par le pase des ar
tentagas du disirict de Ferrahonn--
erent

NOTAIRE
Commiseaire de Is Cour Superieure

Agent de plusieurs Compagaies d'assuran-
ces aur la Vie «t contra lv feu,

Maisons ol L-reos & ven fre std louse. Ad
ministration ‘le propricles.

Hèglements de successions, ele

ARGENT A PRETER À 6% °lo
Bloc Parent, | Près du Marché,

MULT ICIRONM Ke,

Fonderie St-Jerome

M. I. VIAU & FILS
L'ancionue ‘ondecie Laviolette ainsi rue

tout le matériel à Noir les ouvrages en fon
tn. viennent d Sire aches par M. 1. VIAL
& Fils,

Ces messivurs sont prêts à exécuter Lous
travaux et ules réparations,

Ouvrage fait rapidement et garanti,

ST-IFHROME PF. Q.
2-12-98—6 ms,

ETES-VOUS ASSURES ?
— MINOX ~~

Assurez vous avec JUS. CORBEIL
eas FEU...

Atlas,
Royal
QUEEBN,
WESTERN,
NORTHERN
ALLIAN
IMPERI ,

MANCHES R,
OCALEDON N
PHŒNIX OF LONDON,
COMMEROIAL - UNION,

Ins. Oo. of North America,
London - and - Lancashire,
Liverpool and London and Globe.

VIE
The Great West Life Ass. Co.,

Standard.

Prets et Emprunis
The Canadian Mutual Loan

and Investment Co.,
The London Guarautes &

Accident Co.

BAU MINKRALE PURGATIVÉ
““ AGENDA”

La plus économique,
—BonxE FOUR—

les enfants, les vieillards, los femmes en
ceiutes, pour lout le monde,

—BONNE FOUR—
ceux qui veulent se purger eo travaillant

PRIX : seulement 26 cts
En voi te chez ln

Dr C. D. LONGPRE & Cie.,
PHARMACIENS,

S'T-SEROMF,
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GOLDEURA de Grant

Un remede garanti guerir de

L'Evrognerie et de
L’Abus des Drogues
PItix ..6500
 

Peut être prie n Momicile ou toui en vequaad
à seu affcires, Inoffen-if ot facile à pramdre, Ke
couvsandé par les médecins ot approuve por le
gouvernement,

L'Institut à ls Cure d'Or 4 (rant, Montesa), su.vase Gioldoura partout daus vus coveloppe ordimai-tv, svc direction pour es solguer éoi-inéste, tur ré-
seution du prit,

Eu venir cles tour les phan cians,
Expidié sux Et « us droit de douare,
Adreeso contidenti » GC GRANT, Holts
Bh 456, Muttréal, Tl'éléphouss— Enat 866 et Kast

Wanted—An ry Who can
flan W me shits
MOL Lug to patent?Protect your tice.

Write JOHN Wii View sl you weslihe
weve, Wasuiog = eeerex reed wh

Li lvrognerie Chronique
L'alconlisme, toutes les phases des habitudes de

bolusons el de de guer Irnités avec succés
—— por fesage du —

Remède Végétal Dixon
Tidérent du Hichlorure d'Or et autres traite-ments sembables, il est tout à fait fnolfensif etpeut Être pris à la imsisun, pr.v.ment sans quepersonne le surhe, et 1 ul'en vay x 4 À <es afin€ v'enpêche pas de travailler. Ma

ervesllene efficacité dans
Les propriéinires so: tenPossess 0 de témuigna,cs veuant de membresEminents du clergé, de médecins, etc,, nitestantle wucrès extraurdiniiie de cette 'eure, On peut

lienir des informations complètes de

J. B. LALIME, Gérant de la

-DIXON CURE Co.-
B79 Rue At-Denty, MONTHRAL

ou by

© WACKAY, Belmont Retreat, QUEBEC.
Toutex communications confidentielles.

Hotel BEAULIEU
SI-JEROME.

Louis Beaulieu,
PROPRIÉTAIRE

 

  

 

      

  

 

des centaines de cas

 

ing et Lig.eu-s de Premier choix

. . CIGARES ..
Des Meilleures Marques.

 

Les trains du Nord, qui passent le matin
at 1- soir, à StTérôme, ant vingt minutes
d'arrél, laisssol ainsi amplement le tempe
d'aller prercie le dejeuner ou le souper à
l'hôtel, qui est sue à quelques pas de le
gare

CUISINE FRANCAISE
De premier ordre.

SERVICERAPIDE
L'hôtel «st amrng' pour recevoir ur

grand nombre de voyageurs.
 

Excellent hdtv vour les la-nilles dési
rauses de passer queiques mois à la cam

| LRT
LINHA)
Ourfee returned if we fail. An, one sending

sketch aud descoption of any sivention wi
romptly receive our opinion free concernl

Pre patentability of sasie. *“How to Obtain &
Patentsent upon request. Patents
through us advertised for sale at our expense,
Patents taken out through 119 receive special

nolice, without charge,in THE PATENT RECORD,
au (lustrated and widely circulaled journal,
consulted by Manufacturers and Investors,
Bend for sample copy FREE. Address,

VICTOR J. RVANS & CO.
(Patent Attorneys,)

 

     

 

 

GRATIS AUX HOMMESL EE——————————
N'importe quel home quiris à Na

to Medical lustitute, 776 llektrou liustd-
wg, Fort Wayne, lund, recovra un cohen
Ullon gratis +'un Komodo de Famiile qui a
sueri des milliers d'hotumes qui out souf-
fort des ances de fuiblogse virile, ré -ui-
dunb d'erreurs de jounsese, qecrie de la vis
wueur el de le moire, To. testo de rein,
varioovids, wo. Kuvoyd dans une euve.
loupe ordisaire,  Kcrives aujourdlus,
er
AUX SOURDS.—Une dune riche, qui

a 816 gudrio de «a surdité et de bourdon-
nement d'oreille jar loa Tyuipans srtitl-
ciels de VINSTIFUT NICUOLSON, à
remis À cet institut ls somme de 25000
fre. afin que toutes les personnes soukles
qui n'ont pas les uioyeus de se procurer
las Tympans puissent les avoir gratuite-
ment s'adresser à I'INSTITUT NI-
CUOLSON, 780, Kighth Avenue, New-
ork.

  

Bloc Bruno Beuulien. — Coin

1210-89 — la.

 

$. Desormeaux
EMBOUTEILLEUR

ST-JEROME, Que.
AGENT pour DAWKS & Oo.,

de LACHINB,
re

Nemercle ses nombreux amis de l'encou-
ragemens qu'ils ont bion voulu lui donner
Jusqu'ici. ll! continuera. comme par le
pensé, à lou servic avec le mde soia et il
«ura loujours ¢a WAins lg cblbbre

Bière de DAWES
Toutes les commandes qu'on veudre

bien lui ceutier esront remplies avec
promptitude,

&. DESORMRAUX,
Embouteilique

 

 
BRUNO BEAULIEU

MARCHAND EN GROS ETDETAIL
dE iceries, l’erronneries, Poèles. Chaux, Briques

iquets, Fleur, Gru, Grains de toutes sortes, Foin, etc.
Agent pour le: Oslebres Instruments Aratoires MOODY, Terrebonneoo ——

Bardeaux,

E> M. Bravuiev achite les Pelleteries et le Gibier. Be

den rues St-Georges et Ste-Anne.

SAINT-TEROME.

 

now, It is queer—I can see

spots cover them ; it is very

of these ; it will cure you in
Whatis it ?
A Ripans Tabule.

One gives relief. Nate th aNM fer denis or Telie askfoeho JWill bs malied any

ANTED.~4 eage of Dad health that I 19-4N-8
(3

 

A blindness comes to me now and then. I have i¢
your eyes but not your nosa.

I can't read because some of the letters are blurred ; dack
uncomfortable.

I know all aboutit; it's DYSPEPSIA. _Take ene
ten minutes.

re

 

Faience,
  

S. G. LAVIOLETTE
Ferronneries, Peimures,Vernis,

Poterie. Verrerie Etc,
SERRURERIE,

FERBLANTERIE,
ETC. ETC.

 

{4 MOULINS ÀCOUDRE WASHINGTON, D, ©,

.SHAWINIGAN FALLS, P. Q
CNCTOT

“La Bille de l'Avenir”
NUTONE

Cette ville modèle, que l'on est maintenant à ériger À SILAWINI-
GAN FALIS. P. Q , offre de grands avantages à toutes les classes de la
Snciété qui veulent posséder «lea demeures au milieu d’une POPULA-
TION qui augmente RAPIDEMENT, où il y aura uu grand nombre de
fabriques qui donneront beaucoup d’ouvrage et de bons gages aux gens
de toutes les c'anses de la société, qu’iis aient an métier où non.

SHAWINIGAN FALLS est située sur les bords de la belle rivière
St-Maurice, en haut de la cité de Troie Rivières, dans une localité étan-
che et ralubre Elle rera en peu de tenspa prrurvue d'un sy°tème d'ague-
duc qui permettra d'avoir une protection efficace en cas d'incendie, de
lumières électriques, d'un syetème d’égobie +cientifique, d'écoles, égli-
ses ot de tout ce qu'il faut pour une ville moderne. Shawinigan Falls
augmente plus rapidement que n'importe quelle ville nu Canada et d'ici
à deux ans ella aura une population de plusieurs milliers d'âmes.

Des TERRAINS A BATIR, situés dans d'excellentes localités peu-
vent être oblenus à bas prix et à des CONDITIONS FACILES. Les
ens qui désirent avoir de l’emploi et un bon chez soi devraient visiter
HAWINIGAN FALLS immédiatement. Les Plans et Renseignements

peuveut être obtenus en écrivant à

THE SHAWINIGAN WATER & POWER CO.

DE

$25.00 et $30.00.

Lampes Electriques de
Qualité Supérieure

3 pour 25 cts.
+ + + COURROIES POUR MOULINS DE TOUTES SORTES , .

Scies Rondes, Coffres-Forts,
Poeles de Cuisine et autres
DYNAMITE, Ete.
Bicyclettes “RED BIRD"

De Brantford, Ont. +

  

    

 

Coins des Rues St-Georges et Ste-Anne, . N FALLS, P. Q.SHAWINIGAN FALLS,

P.

Q, 3ms 8 G LAVIOLETTE,
RROMEL
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Ferme moules au pled “Foot Ferm" de Slater.
Cette forme est bien connue comme étant
la plus confortable et celle qui sled
le mieux au pied, de toutes celles
qui ont été offertes en vente jusqu'à
présent. Elle ressemble à la forme
anglaise, avec une courbe ronde, sur(

le dehors de la semelle, qui
se réduit à une pointe étroi-
te au bout du pied, qu se
trouve encaissé dans du

cuir qui est
comparative
ment mou quoi-
que de qualité
résistable. Un
des bons points

de cette chaussure ‘ Foot Form " est quecette
dernière contiendra à l'aise un grand pied tout
en paraissant plus petite que ce pied. On obtient ce résul-
tat dans la courbe ingénieuse qui encaisse le pied, et se ter-
mine en pointe. Cette chaussure possède tous les avanta-
ges d'une bottine à boutlarge, et celui qui porte la grandeur
voulue, ne devrait jamais souffrir de cors aux pieds. Lacées,
boutonnées, congress, imitation de congress boutonnées ct
oxford, Dans toutes les couleurs, 14 grandeurs, largeurs B
à E. Couture trépoint de Goodyear, méthode Slater. $3.00,
$4.00 et $5.00. ¢

Forme du bon seas ** Commonsense.” °
Les hommes d'affaires devraient
porter cette chaussure à cause de
son chic qui donne à penser qu'el-

A le est faite A la main et de la meil-
leure qualité. C'est la
bottine qui est la plus
vonfortable de tous les
modèles américains,
inissant graduellement
:n pointe entre la largeur dela plante
~tle grosorteil. La formeest rondeet
spacieuse, sans être haute, possédant
un bout de semelle pliant donnant de
l'aise aux pieds, et ne ressemblant pas

à une chaussure lourde ou trop large. Elle
parait comme une bottine à bout carré, de
grandeur ordinaire. Le “ Commonsense” est
une ebaussnre d'hommes qui sera la mieux ap-
préciée par ceux qui achètent des chaussures
‘premièrement pour le confort, et regardent17
mode, souventridicule en dernier lieu. Lacées
buuton nées, “ congress,” ‘“congress”imitant| |
chaussuse Loutonnée, de toutes qualités d
«wir, de toutes couleurs, 14 grandeurs, 6 lar §
ews,couture trépoint, machine Goodyear, À
3. 64 et 65. \

ia.forme Naturelle de Slater.
Une nouvelle chaussure de confort dont
™\ le bout n'a pas une apparence

grossière. Grande mats propre en appa
rence, s’ajustant à un pied tout en
le faisant paraître élégantet étroit. Un:
bonne chaussure pour un pied qui a été
‘pincé” par des chaussures bouts
troits, lacées, boutonnées, congress

A avec imitation de boutons. De 1.
grandeurs, 5 largeurs toutes couleurs

cousues au trépoint par la machine Eoodyear, 83,84 et $;.

Forme “ Bul:-itog ” de Slater,
Uncaprice de la mode anglaise—un soulage
ment pour les orteils affligé. de cors,
amassés en un paquet par a

des chaussu- AP
res étroites.
Le bout long
st dor offre 4
un soulage-

ment, Lacées, bouionnées, congress, congress avec imita
tion de boutons et chaussures coupées bas, lacées. Cou
leur tan pâle, moyen et foncé, brun “ seal,” vin et noir. Tou
tes grandeurs et largeurs.  Cousues au wépoint par la ma
chine Goodyear. #3, $4 et $5.

La forme * Avistoeratede Slater.
Plus étroite que la forme “ beau

ideal ” avec la mêmeligne droite de la
semelle (genre américain) hau-
te, raide, avec la pointe égale,

eo arrondie et modérément finie à
la pointe. La carac-
téristique de cette
chaussures est son ap

parence élégante, qui en fait
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forme a dépassé de deux fois celle des autres chaussures
vendues par l'agence des chaussures Slater, Avenue de
l'Opéra, Faris. lle convient surtout aux jeunes gens qui
s'habillent bien, et qui réalisent que le comble del'élégance
consiste à porter une chaussure qui a dans sa forme cette
apparence particulière d'élégance et de délicatesse qui dis-

tingue l'‘aristocrate.” Lacées, boutonnées congress, oxford,

tous les cuirs, toutes les couleurs, 14 grandeurs, cousues au

prépoint par la machine Goodyear, méthode Slater. 83,64
et 85

La Forme “ Pied Plat * de Slater
Certaine pieds sont plus plats les uns
que les autres, plus courts du talon à la
plante du pied, plus longs de la plante

du pied au bout des orteils. Des
pieds comme ceux-là sont puissants
et difficiles à fatiguer, mais i
ils perdent beaucoup de leur
force par l'usage de
la chaussure ordinai-
re dont la semelle
fait une courbe, ame
nant tout le poids du corps d'un hommequi a les

pieds plats, sur ses orteils et les pliant,
"une manière qui n'est pas naturelle,

sur la plante du pied. 14 grandeurs, 5
largeurs, toutes couleurs, lacées, con-
gress et Oxford. Cousues au trépoint
er la machine Goodyear. Methode
later, $3, $4 et $5.00.

  

 

  

  

   

 

"HOMMEa été merveilleusement et curieusementfait
mais jamais ses pieds n'ont été faits pour être les curio-
sités que certains d'entre eux présentent.

Les chaussures modernes lisez plutot (les prisons pour
les pieds) ont transformé les pieds de l'homme. Aulieu du
confort que nous devons en attendre,ils sont douloureux,
les nerfs en, sont tordus.

Onles a forcés à s'introduir: dans des formes idéale-
men( faites, inventées par des ouvriers en buis qui ne se
son: jamais donné la peine d'étudier la conformation du
pied .

Afin de compléter l'ouvrage de destruction, ces botti.
nes iléules, souvenez-vous en, sont jo'ies avec un vernis qui
contirnt de la cire et qui ferre les pores du cuir et dans ces
espèces de donjeons. dangereux et malsains, les pieds de
l'homme ont sué et absorbé les poisons de la transpiration
qui auraient dû se dégager à tr vers les pores ducuir, si
-es derniers n'avaient pas été calfeutrés de cire et de vernis.

Alors vint la * (hauseure ‘later * qui était faite de
manière à s'aju-ter à ces pieds difformes et à sauvegarder
la forme de ceux qui étaient restés intacts

Toutes les formes de pieds d'hommes furent étudiées,
une moyenne générale des difformités classifiées fut trou-
vée, et après plusieurs mois d'étude, des formes spéciales
furent faites de façon à s'adapter exactement au pied tel
qu’il est imaginé par les fabricants de formes à chaussures.

Des changements peuvent être faits pour la forme ex-
térieur~, à cause de la mode qui change, mais l'intérieur, en
forme de pied, de la chaussure Slater ne varie jamais.
Comme une chambre peut paraître plus longue ou plus
étroite, plus grande ou plus petite selon la manière dont on
y dispose les meubles, mais elle garde toujours les mêmes
dimens'ens et la même forme.

Après avoir choisi les formes, on étudia pour trouver
un cirage. Veux ne pourriez vivre dans une maison dont
les portes et les fenêtres seraient hermétiquement fermées.

Votre pled ne peut non plus être dans un état hygié-
nique dans une chaussure imperméable À l'air et enduite de
cire et de vernis dont sont faits les cirages communs.

Le flater Shee Polish est fait pour protéger les chaus-
sures Slater et les pieds qu'elles recouvrent.

C'est un liquide huileux, clair, qui s'enfonce dansle cuir
en nourrit le tissu, étanche sa soif -cette ruine des cuirs
fins-- et laisse une poudre fine (mais non une pâte de cire
quifendille aussitôt qu'elle est suffisamment épaisse) qui
polit ce euir comme l'émeri polit l'acier

Ce sont donc là les chaussures dans lesquelles vous
êtes invités à installer confortablement vos pieds avec leurs
cors, ou leurs oignons. ou leurs mauvais ongles, ou leur
plante calleuse, ou leurs jointures endulories,et elles s'adap-
rent la première fois que vous les mettez, et toujours dans la
suite, parce qu’elles ne peuvent plus se détendre, étant res-
tées six jours sur leurs formes. (N. B.- Les chaussures
communes ne sont laissées qu'un jour sur les formes )

Semelles incomparables, s'adaptant bien au pied, cou-
sues au trépoint par la machine Goodyear, sans broquettes
vi rugosités. ’ a chaussure des Parisiens, la vente des chaussures de cette DIVIVAVIVIVIVIVIT DéS0003-0003038V0UD0400-00-00106-40%6%VINOVIVIVIVIVIVIVGA FDIDOVOIVODIDDOWPROVIDEDIONPD
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La forme “ eau ideal *' de Slater.
Une chaussure qui parait étroite mais sied

à un pied comparativementlarge
—confortable pour des doigts de
pieds qui s'étendent. Le bout
de la chaussure élevé
et fabriqué decuir à se-
melle solide, donne plus 57%
d'espace et ne se défor- \
me pas. Nous en ven-
dons de toutes espèces, fl
lacées, boutonnées, con-
gress, imitation de chaus-
sure boutonnée congress et oxford. Toutes
ualités de cuir—toutes couleurs — 14 gran-
eurs, cinq largeurs, cousues au trépoint à la

machine boodyens. Méthode Slater. 83,
84 et 95.

La forme “l’andy ”* de Slatore
Une chaussure qui ne con- ha
viendrait pas à Lous les pieds du ceux qui
aim rent à la porter à cause de ron appa.
re.» ais pour ceux qui s'y trouvent à

l'aise, ceite chaussure est lérère
et à la mode, a semelle se re-
courbant graduellement vers la
inte gui est logue et étroite
vis pas trop pointue. Chacune
ie ses courbes est gracieuse.

f| Chacune de seslign- s est à la ne =
TC des Une des frmes de chaus-

sures les plus élegantes parmi
A tes patrons de cette saison. |Larées, bouton-

g nées, congress ct oxford. Toutes qualités
ÿ de cuir, toutes € vleurs, 14 grandeurs, lar-

geurs C à E, cousues au trépoint, machine
Goodyear, methode Slater. $3. $4 et §5

Forme pour pieds larges “!roa”faot”
de Sluter,

Forme pour les pieds courts et épais, modèle anglais
Lure et spacieux d'un bout à l'autre, semelle large, plate et

épaisse et solidement cousue. La
chaussure voulue pour un homme
qui possède l'enbonpoint, Fabriqué
spécialement pour rendr: lu marche
facile, confortalle pour les pieds et
résistable quuique fabriqu'e de mm né-
riaux de bonne qualité. Lacées et

cungress, de couleur et noir. Toues
les peintures et largeurs cousues au

trépoint 3 la machine Coudyear.
Methode Slater.

ERO
ta forme en “ Pointe de fleche'’ de Slater, .

Le dernier mot de l'élégance
américaine, une chaussure qui

chausse peu de pieds convenable-
ment. Cependant si l'on ne re

garde pas à la lon
7) gueur un pied modé
P rément large peut |

porter. Les orteils ne
devraient pas arriver à mous

d'un pouce de la pointe. La plupart des autres chaussures
de ce genre se brisent en travers du bout à cause de la pres-
sion exercée sur la partie étroite et la “ pointe de flèche "
est spécialement faite pour surmonter cela tout en permet-
tant le libre usage des jointures ces orteils. I.acées, bou-
tonnées, co gress, imitation de congress beutonnées, oxford.
Tous les cuirs, toutes les couleurs, t4 poi ts 6 largeurs.
Cousues au trépoint par la machine Goodyear, $3, 84 et 85.

La chaussure “Juvenile” de Slater,
Les manufacuriers de la chaussure Slater
ont inventé et fabriqué une ligne de chaus-
sures pour protéger les jeunes pieds qui se
développent. C'est dans la jeunesse que
les pieds sont le plus blessés et

qu'ilscontractentles
pires maladies. Une
chaussure trop cou
te pour un pied ten

_) Ire produira un oi
gnon en une couple

de jours et eo sera pour la vic. La chaussure “ Juvenile”
de Slater s'adapte aux jeunes pieds à la perfection et est
aussi bien faite que les autres. Cousue au trépoint par la |"
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